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piété et de prière, dont Dieu seul connaît le secret, rayonne à 
son insu et à l’insu de tout le monde, sur son entourage et les 
œuvres bénies du Ciel. Tout cela se dégage nettement des 
quelques faits personnels mis en lumière, comme aussi bien de 
la confiance et de la piété des fidèles, qui eurent recours k l’in­
tercession du pieux Récollet dès les premiers jours qui suivi­
rent sa mort.

Le Père Odoric a glorifié son Ordre en faisant ce travail, 
mais il a également rendu service à l’Eglise du Canada: c’est 
faire œuvre d'édification que de mettre en lumière tant et de 
si belles vertus, car l’influence des saints dure toujours, parfois 
même elle est plus profonde après la mort que de leur vivant.

Fr. Th.
—. L’Aiguillon d’amour, par le P. Ubald d’Alknçon. In- 

32 de 160 pages. 0 fi. 80.
( Ancienne Librairie Poussielgue, J. de Qigord, éditeur, rue 

Cassette, 15, Paris).
Cet ouvrage, tout à fait important dans l’histoire de la piété 

du moyen âge, vient d’être réédité parla «Nouvelle Bibliothè­
que franciscaine ». Il a longtemps été connu sous le nom de 
saint Bonaventure ; mais la critique récente l’attribue juste­
ment au Fr. Jacques de Milan, franciscain du xui* siècle. Cet 
ouvrage a formé les esprits à la piété pendant de longs siècles; 
ce n’est donc qu’une œuvre de justice de lui rendre la place à 
laquelle il a droit de nos jours comme dans le passé. Puisse cet 
écrit magistral, digne frère do l’Imitation de Jésus-Christ, fort 
bien traduit en français par le franciscanisant illustre qu’est 
le P. Ubald d’Alençon, réaliser le projet pour lequel il a été 
composé : mettre dans les âmes plus d’idéal chrétien, plus de 
désir de la pauvreté et de détachement des biens de la terre, 
plus d’amour de la sainte Passion de notre cher Maître et Sei­
gneur Jésus-Christ !

— Le Royaume de Dieu, par Louis Perroy. Fort volu­
me in-12, 3 fr. 50. — P. Lethielleux, éditeur, 10, rue Cassette, 
Paris (6*).

Deux qualités semblent la note caractéristique de cet ou­
vrage : La clarté d’abord, et certes, en la matière, la chose 
était peu facile : avec une .aisance qui indique une grande sû­
reté de jugement, un coup d’œil rapide et une maîtrise de ces


